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Envisager l'émergence de la société civile en Chine suppose de
mettre, en exergue, une évidence peu soulignée: dans l'État-parti
chinois, le parti communiste est supposé être la voix de la société
civile, son émanation (non élue), voire cette société civile elle
même. Ce principe est constitutif de l'État-parti et il a d'énormes
conséquences sur l'émergence et la nature de la société civile en
Chine. Jean-Louis Quermonne définit la société civile comme
« l'ensemble des rapports individuels, des structures familiales,
sociales, économiques, culturelles, religieuses, qui se déploient
dans une société donnée, en dehors du cadre et de J'intervention de
l'État ». On mesure le fossé qui sépare cette acception de celle de
l'État chinois. Celui-ci, depuis l'ouverture au marché, est de plus
en plus soumis à la pression lente et contenue, puis désormais
beaucoup plus vive, de réclamations, de plaintes, de
revendications, de refus, émanant de groupes victimes de violences
policières, de la corruption, de dégâts environnementaux, c'est-à
dire de traitements globalement indignes qui provoquent depuis
peu d'années des révoltes locales fréquentes. Face à cette situation
de pression croissante, le gouvernement s'efforce d'empêcher toute
capitalisation de ces révoltes protopolitiques qui seraient
susceptibles d'amorcer un mouvement politique démocratique
difficile à contrôler. C'est pourquoi la notion de stabilité sociale est
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